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Par le capitaine Sylvain Curtenaz

TM,
N°4,1995

Sapeurs de chars: premieres experiences

A l'issue du premier cours de repetition du
bataillon du genie 34, le major EMG Hasler et ses
subordonnes emettent diverses remarques quant ä

l'organisation, l'engagement, l'instruction et les

moyens du genie engages au profit des brigades
blindees.
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Le bataillon du genie 34, teste lors de l'exercice
« Bubenberg »de la Brigade blindee 2, a donc retire

de nombreux enseignements de ce service. Le

dossier realise par le commandant de bataillon et
son equipe merite d'etre lu avec attention. II expose

clairement les problemes et les Solutions ela-
borees.

Truppendienst,
Nos 1 et 2,1996

Le defaut majeur de la cuirasse, consequence
d'autres imperfections, reside dans une doctrine
congue pour un genie relativement statique et
Oriente sur la construction, ce que ne sont pas les

sapeurs de chars, lesquels devraient etre equipes
et entraines pour garantir la mobilite des brigades.
Cela passe par des moyens ä la hauteur des
exigences posees par la conduite dynamique des
barrages, et des chars en mesure de soutenir le

rythme du Leopard. Le Pont fixe 69 a-t-il encore
quelque utilite dans ce contexte oü l'absence d'un
vrai char du genie - en depit de la presence, dans
le bataillon de sapeurs, du char-pont et du char de

depannage - se fait cruellement sentir. Le deminage

ne peut actuellement se faire qu'ä la main ou ä

distance avec les 12,7 de bord C'est peu pour
appliquer la notion d'« ouvrir»...

L'analyse faite par le genie aurait-elle ete
insuffisante Elle est en tout cas marquee de la desa-
greable tendance des annees de disette financiere

qui consiste ä faire du neuf avec du vieux. Les

sapeurs de chars ne sauraient etre organises
comme un unite conventionnelle du genie. Ils
doivent disposer de moyens et d'une doctrine
propres. Pourquoi ne pas les integrer au sein des
«jaunes »

Les Autrichiens ont, outre l'avantage que leur
confere un passe militaire et politique prestigieux,
une appreciable finesse de style, ce qui leur permet

de nous donner ici et lä quelque legon. Celle
de W. Etschmann n'a rien ä voir avec les «

experience de guerre » ramenees d'Allensteig mais

porte sur la neutralite et la reduction des effectifs.

« Zoomant» sur divers cas historiques, l'auteur
en tire la conclusion suivante: un pays neutre
n'est menace que s'il a une utilite strategique;
l'adversaire ne se contente pas de passer, il occupe

; occupation signifie coUaboration et mise en

danger de la population. En consequence, seule
une defense militaire credible peut etre garante
du respect de la neutralite d'un Etat, et une montee

en puissance tardive est insuffisante. Une
economie florissante, la paix sociale et l'adhesion
de toutes les couches de la societe ä la defense
nationale, y compris sous la forme d'un service
universel, soutiennent la neutralite. Le desarmement

a ses limites, meme pour un Etat membre de

l'Union europeenne.

Poursuivant sur sa lancee, le meme auteur,
dans un article cette fois consacre aux mille ans
de l'Autriche, souligne combien l'histoire de cet
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Etat est liee ä l'evolution des systemes militaires,
de l'ere des Chevaliers - le succes des Suisses ä

Sempach en marque selon lui la fin - ä l'obligation
generale de servir. La defaite, puis l'avenement
d'une Republique, en 1919 comme en 1955, ont
donne naissance ä des forces armees reduites,
plus orientees sur la securite des frontieres que la

defense militaire proprement dite. Pourtant... Ces
mille ans d'histoire meritent une etude attentive
dans une periode oü l'incertitude et la crainte
dominent, semble-t-il, chez beaucoup d'Autrichiens.
Car chaque fois l'Etat s'est releve, et il s'est trouve
des citoyens pour travailler ä un retablissement
auquel l'armee, element fondamental, a contribue.

ä l'evenement et d'empecher les militaires de faire
entendre leur voix.

Les medias veulent du «live », de l'inedit au
quotidien. Les chefs militaires ä tous les echelons
seront confrontes ä ce besoin et devront y repondre

par des declarations mesurees. Le soldat,
vecteur privilegie ä l'ecran du moral des « boys »,

peut etre interviewe ä tout moment, et des journalistes

l'accompagneront dans la plupart de ses
engagements, au point que l'etat-major de la Task
Force etait informe plus rapidement par CNN que
par les canaux hierarchiques

Les paralleles sont hasardeux. II reste que les

opposants ä l'armee, en Autriche comme en Suisse,

profitent de l'apaisement du conflit yougoslave,
sinon de son glissement du domaine du

tragique ä celui de l'habitude, pour relancer leur
action. Le regard que porte W. Etschmann sur
l'actualite par le biais de l'histoire peut servir d'exem-
ple, car aucun moyen n'est de trop dans la lutte
contre l'ignorance dont profitent les activistes de
tous bords.

Military Review,
N°6,1995

La guerre du siecle prochain sera, dans l'op-
tique des strateges americains, celle de l'information.

Ce theme qui revient regulierement dans les
colonnes de la Military Review ne signifie pas
seulement integration des transmissions ä tous
les echelons, mais aussi integration des medias
aux Operations militaires.

« We don't win unless CNN says we win ' »

Engagee en Haiti dans l'operation « Uphold De-

mocracy», la Joint Task Force 180 a tire nombre
d'enseignements de sa relation avec les medias,
notamment que de les tenir ä l'ecart est le meilleur
moyen de les voir s'interesser d'encore plus pres

Ceci requiert du commandement qu'il se tienne
pret ä completer les informations et ä intervenir
sans delai, en cas d'inexactitudes, par des
Conferences de presse, des visites, etc. II en va de meme

pour l'orchestration des evenements qui feront
la une, une forme savante mais importante de
conduite, certains diront de manipulation, des
journalistes.

Rien ne remplace toutefois les relations qu'un
commandant peut etablir avec ceux-ci. Seule la
confiance mutuelle permet en fin de compte d'eta-
blir la regle du dit et du non-dit. Un point d'autant
plus important que, de l'avis du lieutenant-general
H.H. Shelton et du lieutenant-colonel TD. Vane,
des pertes americaines, meme dans une Operation

qui prend bonne tournure, feront annoncer
une defaite par les medias. En permanence aux
aguets de l'exceptionnel, toute perte civile ou
militaire, toute destruetion excessive, des tirs « blue
on blue », chaque ecart de la part de la troupe
sont sujets potentiels, pouvant donner lieu ä des
developpements de nature polemique.

II est par consequent fondamental de preparer
la troupe et les cadres ä cötoyer les medias, de
coordonner l'activite des porte-parole, d'accepter
la presence des journalistes et la couverture en

temps reel des evenements. Non pas passive-
ment, mais activement: la conduite dynamique
des medias est un acte de commandement
ordinale.

S.Cz.

' btteralement:« Nous ne gagnons que si CNN le dit».
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